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Report frs. 9,108.85
les journaux do la ville
frs. 9,409.70, par les listes
de souscriptions en ville et
dans les ncuf villages du
district frs. 6,371.90, par
d'autres souscriptions
remises ä la Croix-Rouge
frs. 3,526.70, au total » 19,308.30

Le district du Val-de-Ruz
(pas de section de la Croix-
Rouge) : » 1,111.75

Le district du Val de Tra-
vers » 4,201.80

Total, canton de Neuchatel frs. 33,730.70

4. VahUn. La Croix-Rouge nc compte
jusqu'ici qu'une seule section dans le

canton du Valais, c'est la Soci6te de la

Croix-Rouge de Sierre. Cette section a

organist la collecte non seulement dans

son rayon d'activite, mais encore dans 15

localites du canton.

La somme totale rccueillie par eile a

ete de frs. 5,792.45, mais comme beaucoup
de souscripteurs avaient cxprimy le d6sir

que les siniströs de Nax pussent aussi
bönöficier des dons recueillis, la Croix-Rouge
suisse, — d'accord avec cette maniere de

faire, — n'a touchy que frs. 3,482.10.

5. Vatul. La Socidtd vaudoise de la

Croix-Rouge qui ne posshde qu'un nombrc
trhs limite de correspondants dans les

localis du canton a adressd aux 388

communes, ainsi qu'aux (liferents journaux
du pays, des listes de souscriptions. Les

communes ont ety laissees libres de pro-
cedcr a la collecte comme bon leur sem-
blait. Le r'6sultat a 6t6 excessivement
favorable et a donnd, pour le canton de

Yaud, la somme totale de frs. 82,963.55.

En outre la Socidtd vaudoise de la

Croix-Rouge a fait des expeditions d'ob-

jets divers pour la valcur d'environ frs.

3,000.

La Croix-Rouge et la

Au lendemain dc la catastrophe sans

precedent, du d6sastre sans nom, qui a

ravage la Sicile, ä la suite de cet cffroyable
tremblement de tcrre, accompagne de raz-
de-maree, qui le 28 d6cembre au matin,
detruisit Messine, Reggio et plusieurs
autres petites villes avoisinantes, et fit
en quelques secondes 150 a 200,000

victimes, plus qu'une guerre nieurtriere en

de longs mois de luttes sanglantes, un
cri immense de pitic parcourut l'humanite
toute entiere et la Croix-Rouge qui, de-

puis quelques amides et un peu partout
on pent lc dire, s'est fait dans toute calamity

considerable 1'organe de la solidarity

humaine et le canal principal des

catastrophe de Messine.

secours ä porter aux victimes, la Croix-
Rouge n'a pas failli a sa taclie.

Ceux, bien rares encore assur5ment,

qui liesitent ä considyrer Faction en temps
de paix, comme une des täches normales
de la Croix-Rouge et lui appartenant en

• propre, auront sans doutc vu tomber leurs
hesitations et se rallieront dorynavant sans

reserve a ce principe, ä la fois fecond

pour la Croix-Rouge clle-meme et salu-

taire a l'humanite souffrante.
I)ans> beaucoup de pays les societes de

la Croix-Rouge, que leur organisation
mettent ä meme de porter des secours
immediats et efficaces ont pris la tetc du

mouvement, soit pour rassembler des fonds,



LA OßOIX-ROUGE SUISSE 33

soit pour recolter du materiel et en

expedier sur los lieux du desastre, soit enfin

pour envoyer du personnel sanitairo eu

vue d'aider aux soins a donner aux nom-
breux blesses retires des decombres.

Nous ne pouvons donner pour le

moment que des renseignements sommaires,
nous reservant d'indiquer plus complöte-
ment la part prise par chacune d'entrc
elles a l'ceuvre de sauvetage, (juand des

donnties positives nous auront 6te fournies

par les socidtes elles-m6mes.

La Croix-Rouge suisse fit immediate-
ment 1111 appel ä la population et ouvrit
une souscription nationale; eile reeut des

dons de toutes parts, et en quinze jours
avait rücolte fr. 240,000*). Pour en

assurer la distribution en nature aux victi-
mes, eile fit partir pour la Sicile deux

dhlegues RIM. le Dr. C. de RIarval, de

Ncuchatel, et E. Eluekiger, de Lerne, qui
quitterent la Suisse le 15 janvier.

La section genevoise, <jui servait, comme
les 36 autres sections cantonales de la

Croix-Rouge, d'organe a la Society centrale
suisse pour la collecte des dons, envoya
en Italic une teilte hospitaliere d'une va-
leur de t'r. 2000, qui fut jointe a trois
autres egalement expödiöes; eile voulut
faire partir aussi deux infirmieres, mais
le personnel sanitaire 6tait süffisant sur
les lieux et dans les locality oii les
blesses out ete recueillis, son offre ne
fut pas utilisüe.

En revanche, du materiel etant demands,
ainsi que du bois de construction, trois
wagons de couvcrtures objets de panse-
ment, vetements de dessons, de lait
condense et de chocolat, sont partis de Suisse

pour l'ltalie, ainsi que d'importants envois
de bois.

La Croix-Rouge allemande expedia de

suite, a la nouvelle de la catastrophe, du

Code - inscription a produit phi- d'un demi-
million de trani"-.

personnel et du materiel, fonda ä Syracuse
nn liöpital de 150 lits, dirige jiar le I)r.
Cromers, et fit clever ii Palermo six ba-

raques de Doecker oil furent abritees une

vingtaine de families de RIessine. La
Societe autrichienne fit de memo, et ses

cuisines roulantes servirent quotidienne-
inent environ 30,000 rations aux refugids
a Catane.

La Croix-Rouge franchise mobilisa du

personnel qui desservit les hopitaux de

Naples et fit mi envoi de materiel de

secours et de pansement, d'une valeur
considerable. La Society anidricaine fit mi don

important en argent.

Quant ä la Croix-Rouge italienne, liabi-
tuee eile aussi a porter promptement
secours aux victimes de catastrophes, trop
frequcntes sur son territoire, ellc ne rcsta

pas en arriere. A la dcinando teldgraphique
de la reine tldlene, dont les journaux out
relate l'intervention personelle et coura-
geuse ainsi que celle du roi, et le ddvoue-
ment au-dessus de tout elove du menace
royal accouru sur les lieux, 80 caisses de

medicaments et de materiel sanitaire furent
expddiees immddiatement a Naples, et le

join- suivant 70 caisses semblables prc-
nnient le merne chemin. Grace aux
automobiles de la reine mere, mises ä la

disposition de la Croix-Rouge, dix medecins

partirent immddiatement pour Naples. Deux

hopitaux de guerre, complets furent diriges
sur RIessine, un autre sur la Calabre.

Cinq ambulances de montagne furent
expedites en Sicile, le navire-höpital de la

Croix-Rouge «Taormina» fit voile pour
la Sicile, avec un personnel hospitalier
compose de 8 medecins, un pharmacien,
un comptable, 35 dames infirmiferes et

1 5 infirmiers militaircs.

Deux cents grandes tentcs, capables
d'abriter10,000 personncs furent expedites
avant tout autre chose pour fournir un
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abri a tons ccnx qui 011 etaient brusque-
mcnt et si cruelloment prives.

Les sous-comitds italions out tons reuni
lours efforts pour envover du personnel
ou du matdriel sanitaire, ou pour dresser
leurs höpitaux du territoire. Le sous-comitd
de Naples a dtabli a Naples un hopital
de 200 lits. L'liopital de guerre de Brescia
et cclui d'Ancouo furent dirigds sur Naples

par les sous-comitds do ces villes.
JEnfin pour donner unc unite de direction

ä tout ce mouvement de solidarite
effective et prdsider A 1'organisation de

l'ceuvre de secours comme aux distributions

des objets dc tout genre, comestibles,
boissons ou effcts d'habillement envoyds

de toutes parts, le comte delta Somaglia,
vice-prdsident de la Croix-Rouge italienne,
partit pour Naples chargd dc cette mission,
le marquis Negrotto Cambiaso fut revetu
des fonctions de delegud gdudral de la

Croix-Rouge a Reggio, et le profosseur
Mazzoni lui fut adjoint pour surveiller
notamment le fonctionnemcnt des formations

hospitalieres en Sicile.

On pent done constater, avec une ldgi-
time satisfaction, que la Croix-Rouge,
fidele A ses traditions gdndreuses et liuma-

nitaires, a fait partout son devoir et tout
son devoir.

(Tire du Bulletin international.)

La journee cl'un medico eondotto (medeein de district)
au canton du Tessin

(Suite et fin.)

Le docteur a constate qu'il ne pent rien

pour amdliorcr Fdtat de la malade, rien,
siuon la soulager au moyen d'injections
de morphine. « Rensez-vous, me dit-il, que
la petite saurait manier une seringue de

Pravaz? II nous est impossible de mooter
ici cliaque jour, et c'est tout ce que la

science pent faire pour adoucir les derniers

jours de cette pauvre femmc »

II lit une reponse negative sur ma

figure. «Allons, je vais lui prescrire des pou-
dres de morphine, au moins pourra-t-elle
en prendre toutes les fois qu'elle souffrira

trop, »

Un paysan des alentours qui doit des-

ceudre A Locarno le lendemain rapportera
le medicament; puissent ces poudres
soulager la malade et lui procurer quelques
nuits sans souffrances!

Apres quelques recomniandations A la
' ragazza », nous allon-- plus loin, d'une

maisonnette A l'autre, par les Rentiers

abrupts et glissants. Au sommet d'une
collinc que nous contournons, un gamin
nous fait des signes, il appelle: essouffIds,

nous parvenons jusqu'A lui, il nous montre
tout prds une masure un tas do pierres,
semble-t-il — de laquelle nous parviennent
des gdmissements. Dans l'unique piece

sombre, enfumee, qui sort de cuisine, de

chambre A coucher, de poulailler, -de boi-

ton a ])orc, de salle A manger et de cave,
nous ddcouvrons une rhumatisante, que
nous portons A Fair et A la lumihre. Le
« medico-condotto » examine, discute et

finit par ecrire une demande d'admission

par l'liopital de district.
Nous allons toujours, salads souvent par

les paysans qui out de Faffection et du

respect pour lour medeein et qui aiment
A faire un bout de causetto avec lui. Sur

1'alpp qui surplombe le village, nous visi-
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